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Messes dominicales 
 

DISPOSITIONS POUR LES MESSES 
 
Les dispositions prises par le gouvernement pour 
enrayer la diffusion du virus COVID-19 nous obligent à 
organiser des messes avec réservation dans le 
doyenné de Lessines. Ces messes supposent que toute 
personne âgée d’au moins 12 ans - sans exception - 
soit inscrite dans les listes de participants. 
 
Consultez l’agenda de notre site internet 
www.doyennedelessines.be pour connaître les 
démarches à faire afin de réserver votre participation 
aux offices accessibles dans le clocher de votre choix. 
 

Il est impossible de relayer ici l’information 
concernant les démarches de réservation à suivre 
concernant les messes. En effet, entre le moment 

où nous publions ce feuillet et le moment où vous le 
lisez, l’information risque de ne plus être correcte 

et une messe où il y avait encore de la place au 
moment de la mise en page de ce feuillet peut être 

complète au moment précis où vous lisez ces lignes. 
Voilà pourquoi, nous ne pouvons qu’utiliser 

internet pour communiquer ces infos. 
 

Notre Unité pastorale propose en parallèle des 
messes en présentiel, la messe dominicale en visio 

sur la page Facebook de l’Unité pastorale de Lessines 
(https://www.facebook.com/paroissedelessines) 

chaque dimanche à 09h00 

Pour ceux qui n’auraient pas Facebook, qui veulent 
revoir la messe, ou la vivre plus tard, elle est 

proposée dès le dimanche après-midi de 
l’enregistrement en différé  

sur la chaîne Youtube de l’Unité pastorale 
(dans Youtube, faites une recherche sur «Unité 

pastorale de Lessines») 
 

 

Nos peines 
 
 Paula FAUT, veuve de Robert VANDE PONSEELE, 

née à Tollembeek le 17 janvier 1935 et décédée à 
Deux-Acren le 13 février 2021. Ses funérailles ont 
été célébrées en l’église de Deux-Acren le 18 
février 2021. Paula était membre de la Chorale 
paroissiale de Deux-Acren. 

 Guy DETRY, époux de Laurette BEERENS, né à 
Etterbeek le 19 juin 1934 et décédé à Deux-Acren 
le 13 février 2021. Ses funérailles ont été 
célébrées en l’église de Deux-Acren le 18 février 
2021. 

 Marguerite Louise MASTERS – OPLICHTENBERG, 
née à Redhill-Hendon-London (GB) et décédée à 
Renaix le 16 février 2021. Ses funérailles ont été 
célébrées en l’église d’Houraing le 20 février 
2021. 
 

La boutique de Saint Vincent de Paul 
 

ATTENTION !! 
 
La ‘’Boutique de Saint Vincent de Paul'' ouvre ses 
portes avec les mesures adaptées comme pour les 
magasins.  

Horaires : 
Mardi : de 09h00 à 12h00 

Mercredi : de 09h00 à 15h30 (attention : NON STOP) 
Avenue Albert 1er, 1b (derrière l’église) 

 

Agenda 
 

Chapelle de la Porte d’Ogy 

 
Etant donné que la chapelle de la Porte d’Ogy est 
inaccessible actuellement en raison des travaux de 
réhabilitation qui se font simultanément avec ceux des 
nouveaux appartements jouxtant la chapelle et aussi 
le confinement qui interdisait tout accès à la chapelle, 
le chapelet suivi de la messe se fera désormais à 
l’église St Pierre. 
Les horaires sont conservés : 
Le chapelet à 18h00 sera suivi de la messe à 18h30. 
Le port du masque de protection est obligatoire et le 
nombre de places est limité à 15 personnes. 
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Divers 
 

Billet liturgique 

Les semaines précédentes, je m’étais borné à vous 
reproduire les articles qui reprennent la marché à 
suivre pour la célébration de la 3ème partie de la 
messe : la liturgie de l’Eucharistie. 
Comme à l’habitude, je vais maintenant pendant 
plusieurs semaines revenir sur cette partie en 
reprenant quelques éléments éclairants du « Guide 
pour comprendre la Messe » de Arnaud Join-Lambert. 

La préparation des dons 

Au moment de célébrer la partie eucharistique, il faut 
commencer par préparer tout ce qui est nécessaire à la 
consécration et à la communion. Le terme liturgique 
de ce moment en quelque sorte « intermédiaire » était 
appelé auparavant l’offertoire, mais on parle 
maintenant de préparation des dons. ce changement 
n’est pas neutre, puisque c’est en fait la prière 
eucharistique qui est le moment de l’offrande 
proprement dite. 

Pendant que le diacre et les servants de messe (quand 
il y en a) préparent l’autel, des fidèles apportent en 
procession le pain et le vin, accompagnés si possible 
par un chant ou un morceau de musique 
instrumentale. C’est aussi à ce moment-là que se fait 
la quête. 

On peut noter dans le chœur la présence d’une petite 
table appelée crédence, sorte de « desserte » pour le 
service de l’autel. Les divers objets nécessaires à la 
liturgie eucharistique y sont déposés jusqu’à la 
préparation des dons (ainsi que le pain et le vin s’ils ne 
sont pas apportés en procession), et c’est aussi à la 
crédence qu’on fera la purification des diverses coupes 
ayant servi à la communion. Dans les liturgies 
orientales, ce lieu (appelé la prothesis) a une grande 
importance. 

Le sens de la quête pendant la messe 

La signification d’une telle action n’a pas changé 
depuis les débuts de l’Eglise. On trouve les 
fondements de ce partage dès le Nouveau Testament 
dans la grande collecte organisée par saint Paul pour 
la communauté de Jérusalem. Le but étant le partage 
avec les plus pauvres et la vie matérielle des 
personnes au service de la communauté, il reste à 
comprendre pourquoi la quête prend place dans la 
messe elle-même. 

Ce n’est qu’à partir du IXè siècle que les dons en argent 
apparaissent pendant les messes, et cette action 
liturique de la collecte ou quête prend logiquement 

place au moment où le pain et le vin sont apportés. un 
peu comme pour le geste de paix, la dimension 
symbolique est très importante pour donner tout son 
sens à ce qui devrait toujours être une action 
liturgique. Il convient donc que les paniers soient 
portés visiblement comme offrande vers le chœur et 
déposés devant l’autel ou dans un autre endroit 
adéquat. 

Ludovic 

La lumière 

 
Visages de lumière 
  
Il y a des personnes qui sont comme des lumières. 
Des clartés : elles font lever les yeux. 
Quand on les regarde c’est comme une invitation à se 
redresser, à quitter les positions assises de l’habitude. 
À grimper sur la montagne avec elles. 
À devenir un autre. 
À suivre leurs traces pour devenir soi-même dans le 
total épanouissement des beautés cachées en nous. 
Dans la vie, beaucoup dépend des personnes que l’on 
choisit de regarder. 
Puisque d’une certaine façon on décide de les suivre. 
Puisque d’avance on sait qu’elles vont nous entraîner. 
Puisque d’une certaine façon, on se prépare à leur 
ressembler. 
Pas à les imiter! Jamais! Mais à inventer soi-même sa 
vie en se laissant éclairer. 
 
Si on regarde celui qui ne craint pas de parler avec 
courage pour dévoiler les injustices et les 
méchancetés, ou celle qui agit pour que chacun soit 
respecté... 
Si on regarde celui ou celle qui est toujours prêt(e) à 
rendre service, à faire passer l’autre avant lui, qui 
donne sans compter, qui partage et lutte contre la 
pauvreté... 
Si on regarde celui ou celle qui met le sourire sur les 
lèvres, qui n’utilise pas le coup de griffes, qui place la 
bonté et la tolérance dans son regard et ses paroles, 
qui ne juge pas... 
Si on regarde Jésus de Nazareth et son Évangile qui est 
une Bonne Nouvelle... 
En regardant toujours la lumière, elle finit par se poser 
sur le visage, elle y reste et le transfigure. 
 

Charles Singer -  AM 
 
La lumière 
 
Comment le monde pourrait-il accueillir la lumière 
S'il n'y avait personne pour allumer un peu de joie? 
Comment le monde pourrait-il accueillir la bonne 
nouvelle 
S'il n'y avait personne pour partager un peu d'amour? 
Comment le monde pourrait-il accueillir la paix 
S'il n'y avait personne pour oser un pas? 



Depuis toujours Dieu vient vers nous et il nous invite 
Dieu compte sur toi pour porter un peu de lumière sur 
le chemin. 

Texte trouvé  - AM 
 
Insolite 

 
Quand les moines sonnent l'Angelus avec la 
marmite.  
 
Voici une petite anecdote rigolote qui nous vient tout 
droit de l’abbaye Notre-Dame de Scourmont en 
Belgique, où sont encore brassées les bières de 
Chimay, sous la supervision des moines trappistes. 
  
A l’origine en 1850, à l’installation des moines, les 
conditions sont très difficiles à l’abbaye. Les premières 
pommes de terre font la taille d’une noix et il neige 
même au mois de juillet… Mais il en faut plus pour 
affecter la joyeuse communauté! 
Les archives racontent en effet une anecdote très 
amusante : à cette époque, par souci de moyens, il n’y 
avait ni cloche, ni sonnette à l’abbaye. Alors lorsqu’il 
fallait sonner l’Angélus, trois fois par jour, les moines 
frappaient sur le couvercle de la marmite avec une 
grande cuillère en bois pour appeler tout le monde! 
Imaginez la scène…! 
  
C’est dans cette bonne humeur qu’en 1862, douze ans 
après l’installation, les moines lancent leur brasserie. 
Rapidement la brasserie cartonne, et aujourd’hui, les 
bières de Chimay sont des incontournables parmi 
bières trappistes. 
  
Alors si cette petite anecdote de Divine Box vous a 
donné soif, vous pouvez bien sûr en acheter et les 
déguster. 
 

Lettre d’informations  -  AM 
 
Prier pendant le Carême 

 
Méditation : Stop 
 
Arrêtons-nous quelques moments et laissons-nous 
aller à la réflexion. 
Nous nous apercevons que ce temps, que nous 
pensons perdu, nous aide à réfléchir aux autres; nous 
nous apercevons que tous nos ennuis que nous 
pensions tracas ne sont parfois que très peu de choses 
à côté des soucis des autres. 
 
Arrêtons-nous quelques moments et laissons-nous 
aller à la contemplation. 
Nous nous apercevons que ce temps que nous 
pensons perdu, nous aide à admirer, par exemple : la 
nature, une abeille butineuse, une fleur qui s'épanouit, 
un lever de soleil... Que toutes ces merveilles sont 
gratuites et que nous pouvons en abuser sans 
modération. 

 
Arrêtons-nous quelques moments et laissons-nous 
aller à la prière. 
Nous nous apercevons que ce temps que nous 
pensons perdu, réunit à travers le monde, tous les 
hommes et toutes les femmes de bonne volonté; que 
cela embellit les âmes et force l'espérance. 
 

Andrée Lacroix (paroissienne de Montignies-St-Rémy) 
 
Au coeur de la société 

 
Prière pour le personnel soignant en cette difficile 
période de pandémie coronavirus  
 
Ils sont dévoués, Seigneur, ces hommes et ces 
femmes qu'on rencontre, en blouse blanche, dans les 
couloirs des hôpitaux ou des résidences pour 
personnes âgées. 
On les croise aussi dans les rues de nos villes ou sur les 
routes de nos campagnes. Ils sont là, attentifs aux 
personnes malades, handicapées ou âgées.  
A l'écoute des souffrants, ils s'efforcent d'alléger la 
douleur. 
Médecins des corps, ils savent aussi soulager les 
coeurs. 
Merci pour eux, Seigneur! 
Leur tâche est rude. 
 
Trop peu nombreux, ils voudraient pouvoir s'arrêter 
plus longtemps. Ils souhaiteraient contribuer à la 
guérison; ils ne s'habituent pas à côtoyer la mort. Ils 
connaissent, comme chacun, soucis et contrariétés, 
mais ils essaient toujours de ne pas le faire paraître. 
Dans ce monde inquiétant, ils s'efforcent d'apaiser les 
patients. 
 
Ils sont dévoués, Seigneur, ces hommes et femmes en 
blanc. 
En tenue de service, ils veillent. Merci pour eux, 
Seigneur. 
 

 (Extrait du livre de Jacques Roger : 40 prières de vie) 
Prières extraites des informations au quotidien - AM 

 
Une humble providence  

 
   J’ai longtemps entendu ma mère opposer aux 
événements difficiles que nous pouvions affronter, 
dans notre petite famille ou aux échos du monde 
autour de nous : «Il nous faudrait un miracle!» 
    Parfois nous ricanions (sans prendre conscience de 
notre méchanceté). Sans doute pensions-nous qu’elle 
avouait par ces mots son impuissance, sa faiblesse, 
dues à son incompréhension même des événements.  
 
Aujourd’hui, en y repensant, je me demande si ce qui 
nous gênait n’était pas précisément l’aveu qu’elle 
faisait de ne pas comprendre, de reconnaître cette 
limite, que notre suffisance nous empêchait 



d’envisager. Que l’on puisse ne pas savoir. Que l’on soit 
démuni face à l’événement intime ou collectif au point 
de perdre confiance en soi, dans sa propre capacité de 
compréhension. 
 
On ressent souvent quelque chose d’inadmissible sous 
la violence des faits, ou confronté à nos espoirs brisés. 
Toute la question est de savoir ce que signifie pour 
nous l’appel au miracle.  
Or dans l’Évangile, le miracle intervient moins pour 
illustrer la toute-puissance divine que pour venir 
interroger notre manque de confiance. Il y a toujours 
une certaine ironie évangélique à nous rappeler que 
«demander un miracle» c’est interroger notre capacité 
de croire non pas au «miracle» lui-même mais à la 
puissance qui est en nous, celle de faire confiance, 
d’espérer, de demander. Le miracle intervient pour 
restaurer ce lien vital entre l’événement et nous-
mêmes, entre notre force de projection de soi et le 
monde. 
 
Le miracle n’a qu’une seule finalité : notre faiblesse. 
Non pour l’effacer, ou pire la ridiculiser, mais pour en 
faire le lieu même de la foi, toujours reconnue comme 
confiance en la vie. C’est-à-dire que le miracle nous 
retourne notre demande merveilleuse. «Ta confiance 
t’a sauvé», dit Jésus. 
 
Dans les temps difficiles et incertains que nous vivons, 
j’ai un peu le sentiment que nous sommes entourés de 
beaucoup de prétention au «miracle», d’appels à la 
délivrance, qui pourraient nous conduire à nous 
réfugier de façon désespérée dans une vision 
providentielle de l’histoire. Cela s’est déjà vu. Se jeter, 
du bord de l’abîme, dans les bras d’un sauveur 
providentiel, ou à tout prix s’accrocher à une nouvelle 
vision providentialiste des événements obscurs que 
nous connaissons.  
Le providentialisme était la croyance selon laquelle la 
volonté de Dieu était lisible et agissante en chaque 
événement. L’humanité ne pouvait rivaliser avec la 
puissance divine, sa providence, ni prétendre 
comprendre les événements qu’elle subissait. Cela 
peut aller jusqu’à une vision caricaturale.  
Le providentialisme assurant que le plan de Dieu 
échappe à la compréhension humaine, d’où des 
événements apparemment terribles accablant de 
«bonnes personnes». 
 
Si providence il y a, elle ne peut advenir selon une 
vision implacable des événements, une finalité 
maximale qui irait jusqu’à se rendre sourde et aveugle 
aux faiblesses humaines, aux gémissements de la 
Création, jusqu’à la folie de nos histoires.  
Pour les chrétiens, la providence est un enfant 
démuni, dès sa naissance jalousé et traqué par les 
pouvoirs politiques et religieux, qui se fera reconnaître 
par son attention inconditionnelle à toutes les 
vulnérabilités des vies humaines. 

Allant jusqu’à mettre en jeu sa propre existence. 
Méfions-nous de ceux qui prétendent avoir la 
«solution miracle» à nos maux intimes ou collectifs, 
prenons le temps de ne pas comprendre, veillons dans 
la nuit. 
Chacune de nos limites avouées, chaque faiblesse 
charitablement interrogée nous raccorderont à notre 
responsabilité : de croire en la vie que nous vivons 
dans toute sa fragilité.  
N’est-ce pas la signification de l’humilité ? Car si 
providence il y a, elle n’est qu’une humble providence. 
 

Frédéric Boyer, écrivain - LA CROIX DU 16 01 2021 
 
Pour prendre date ! 

 
Le traditionnel repas public " El Cayoteu 1900 " vu le 
contexte actuel, propose cette année, des repas à 
emporter.  
Au menu : Carbonnades à la Grisette - Langue de Boeuf 
sauce madère - Boulettes sauce tomate (pour les 
enfants uniquement!)  
Plats accompagnés de frites précuites. Prix: Adultes 
15€ - Enfants : 8€ 
Autres possibilités proposées: 
- Apéro " El cayoteu " au prix de 15€ la bouteille 
- Vins du Cayoteu au prix de 10€ la bouteille 
- Le quartier de tarte du Cayoteu au prix de 3€ 
- La valisette de Grisette au prix de 14€ 
 
Réservation obligatoire pour le 21 Février au plus tard 
auprès de: 
-Chantal Bruneau : 0479/37.98.29  
ou mail : chantal.bruneau@live.be 
-Claude Bonnet : 0494/58.92.80.  
ou mail : bonnetclaude220752@gmail.com 
 
Enlèvement des plats en la salle Saint Roch et ce : 
- le samedi 06 Mars de 14h à 18h 
- le dimanche 07 Mars de 10h à 13h 
 

Merci du bon accueil réservé aux Cayoteux  -  AM 
  

 
Ce feuillet est également disponible sur le site internet 
de l’Unité pastorale : www.doyennedelessines.be 
 
Vous pouvez également envoyer un mail à 
fc276364@skynet.be pour le recevoir chaque semaine 
en version électronique.  
 
 Total présumé de fotes d’orthographe ou de 

grammaire : 5 (ah ben non : 6)  
 

Editeur responsable : Michel Myle – Responsable UP 
Parvis Saint Pierre, 9 – 7860 Lessines – 068/55.28.90 
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